
Sept mois après Costco,
toujours pas de stratégie 
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Répit accordé au
saumon atlantiquee 

Grandes Fêtes : 
28 spectacles pour les 20 ans
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La Rimouskoise Melly Wells a vécu une soirée chargée d’émotions, le 19 février, lors de la finale du tournoi de hockey féminin opposant le Canada aux
États-Unis aux Jeux olympiques de Milano-Cortina.

Installée à Londres depuis plusieurs

années, elle avait fait le déplacement en

Italie avec son conjoint et quelques

amis afin d’assister à ce match tant

attendu, disputé à l’Arena Santagiulia.

Au terme d’un duel intense, les

Américaines ont réussi une remontée

en troisième période avant de

l’emporter en prolongation et de mettre

la main sur la médaille d’or. «

L’amphithéâtre était rempli de

Canadiens. C’était impressionnant de

voir autant de partisans s’être déplacés

pour les Jeux olympiques. L’atmosphère

était électrisante », raconte-t-elle,

jointe à Milan.

Melly Wells dit avoir été impressionnée

par la performance de l’équipe

canadienne. Lorsque les États-Unis ont

créé l’égalité avec deux minutes à jouer

en troisième période, l’ambiance a 

2 
 L

e 
m

er
cr

ed
 2

5 
fé

vi
re

r 2
02

6 
ǀ L

e 
So

ir 

Tout le monde avait le cœur brisé.

Perdre contre les Américaines, ça fait

encore plus mal. Poulin a pris le temps

d’aller enlacer toutes les joueuses.

Malgré la défaite, il y avait beaucoup de

solidarité. »

Fait particulier, plusieurs partisans

américains sont venus échanger avec les

Canadiens après le match.  « Beaucoup

nous disaient qu’ils étaient désolés

d’avoir un président aussi terrible et

qu’ils auraient été contents si le Canada

gagnait. Il y avait quand même un bel

esprit sportif dans les gradins. Les

Canadiennes auraient dû gagner. Elles

étaient meilleures dans ce match. Mais

on repart quand même avec l’argent. »

Malgré la déception, l’expérience

olympique demeure inoubliable pour la

Rimouskoise. « Assister à une finale

olympique en personne, voir l’intensité, 

brusquement changé dans les gradins.

« On espérait voir une bonne game,

mais on a été agréablement surpris

par le talent de l’équipe canadienne.

On croyait à la médaille d’or. »

La prolongation, disputée à trois

contre trois, a rapidement fait monter

la tension. « On sentait que l’équipe

américaine, plus jeune, avait beaucoup

de vitesse. On avait un mauvais

pressentiment », confie la fille de notre

collaborateur avec Le Soir, Ernie Wells.

Respect et pleurs

Elle souligne les gestes de respect

observés après la rencontre,

notamment de la part de la capitaine

canadienne, Marie-Philip Poulin.  «  

L’équipe était en pleurs. C’était

vraiment difficile à voir.

’émotion, la fierté, ça ne s’oublie pas.

Même avec l’argent, on reste

extrêmement fiers », exprime Melly

Wells.

Une Rimouskoise vit le rêve olympique à Milan

Olivier Therriault



Côte-du-Sud : Blanchette Vézina invitée à considérer l’idée

Le  chef conservateur, Éric Duhaime, en compagnie de Maïté Blanchette-Vézina (Photo courtoisie)

Olivier Therriault
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Si elle nie toute intention de se

porter candidate dans Côte-du-Sud

pour le Parti conservateur du

Québec (PCQ) lors des prochaines

élections générales, Maïté

Blanchette Vézina a bel et bien été

invitée à retourner dans sa

circonscription natale pour

présenter sa candidature, selon nos

informations.

Interpellée à ce sujet en marge d’une

activité médiatique tenue le 20 février

dernier à Rimouski, la députée

indépendante de Rimouski a indiqué

qu’elle ne prévoyait pas se présenter

dans Côte-du-Sud, comme l’évoquait Le

Soir dans son édition du 18 février

dernier.

Or, madame Blanchette Vézina a eu des

discussions en ce sens. Même si elle le

nie, l’information de son intérêt pour

cette circonscription circule depuis des

semaines dans les officines régionales,

confirmée par de nombreuses sources

autant à Québec que dans le Bas-Saint-

Laurent.

Originaire de Montmagny, la ville centre

de Côte-du-Sud, Maïté Blanchette Vézina

a toujours répété 

qu’elle ignorait si elle poursuivrait sa

carrière politique au-delà de 2026,

après une dernière année

rocambolesque marquée par son

exclusion du Conseil des ministres et

son départ de la CAQ.

Elle pourrait devoir se rapprocher

davantage du bastion conservateur,

situé principalement en Beauce et dans

Chaudière-Appalaches, si elle décide de

tenter de nouveau sa chance pour

obtenir un siège à l’Assemblée

nationale.

Selon le site de projections électorales

Qc125, la lutte s’annoncerait serrée

dans Côte-du-Sud entre le Parti

québécois et PCQ. Dans Rimouski, le

candidat conservateur ne recueillerait 

que 6% des suffrages. Peu importe sa

décision, madame Blanchette Vézina a

toujours mentionné vouloir compléter

son mandat comme députée

indépendante.

Accueillie en vedette

Si elle n’a pas encore officiellement

intégré le parti,  madame Blanchette

Vézina a néanmoins été accueillie en

vedette par les conservateurs, au

moment où ils élaboraient leur

plateforme en vue de la prochaine

campagne électorale.

À l’automne dernier, Maïté Blanchette

Vézina affirmait posséder des valeurs

conservatrices et souhaitait  collaborer

avec tous les partis politiques, y

compris celui d’Éric Duhaime, afin de

faire avancer les dossiers de Rimouski.

Dans un communiqué diffusé par le

PCQ, l’ex-ministre caquiste soutenait

que le Québec avait besoin d’un parti

pour les régions et se disait « heureuse

que son expérience » avec le PCQ.

» 

Depuis plusieurs semaines, madame

Blanchette Vézina collabore

ouvertement avec Éric Duhaime. Lors

du congrès conservateur du 31 janvier

dernier, où elle était invitée à titre de

conférencière, la députée de Rimouski a

confirmé travailler sur un projet de loi

en collaboration avec le chef du PCQ

afin d’accorder davantage de pouvoirs

aux régions en matière d’immigration.

https://journallesoir.ca/2026/02/18/conservateurs-blanchette-vezina-lorgnerait-cote-du-sud/
https://journallesoir.ca/2026/02/18/conservateurs-blanchette-vezina-lorgnerait-cote-du-sud/


Le conseiller du district Le Bic, Alain Martineau,
a voté contre une résolution adoptée le 23
février par le conseil municipal de Rimouski,
autorisant le prolongement de la rue Sieur-de-
Vitré et l’extension des services municipaux
pour desservir le projet domiciliaire de 50
résidences des promoteurs Louis-Vincent
Albert et David Boulianne.

développement de ce terrain, mais à la façon dont ce

projet à été adopté sans la consultation et l’aval des

citoyens directement concernés, en utilisant les

pouvoirs de la loi 31. Je crois qu’il est primordial

d’avoir le consentement de la population dans le

développement de nouveaux projets. Malgré mon

opposition, je vais tout de même travailler à rendre ce

projet plus acceptable aux yeux de la population

concernée », a mentionné Alain Martineau en séance

publique. 

Ce à quoi le maire de Rimouski, Guy Caron, répond «

effectivement, les pouvoirs de la loi 31 ont été utilisés

parce que la Ville était en pénurie de logements. Nous

avions juste des projets de logements sociaux et

abordables. C’était un des rares projets privés qui

pouvait aller de l’avant. »

Le conseiller du district Le Bic à Rimouski, Alain Martineau. (Photo courtoisie)

Projet de 50
résidences :

contre l’extension
d’une rue

Projet de 50
résidences :

contre l’extension
d’une rue

Conflit d’intérêts ?

Selon des informations transmises à Le Soir.ca,

monsieur Martineau ferait partie des citoyens

directement concernés par le projet. Est-ce qu’il

aurait dû se déclarer en conflit d’intérêts et se

retirer des délibérations? « Il a voté. Je n’en dirai

pas davantage. Un des principes en politique

municipale, c’est que le conflit d’intérêts doit être

mentionné par l’élu lui-même et non par les autres

membres du conseil », a répondu le maire Caron.

Le 17 avril 2024, David Boulianne et Louis-Vincent

Albert ont déposé à la Ville de Rimouski, une

demande d’autorisation pour la construction de

sept bâtiments contenant un total de 50 logements

sur la rue Sieur-de-Vitré, dans le district Le Bic.

La résolution vise le prolongement de la rue et des

infrastructures souterraines d’aqueduc et égout pour

desservir les résidences de ce développement

domiciliaire approuvé par la Ville de Rimouski en

2024.

« Je m’oppose à ce projet, non pas par opposition au 

Alexandre D’Astous
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https://journallesoir.ca/2024/07/05/rimouski-deux-autres-projets-en-habitation-acceleres/
https://journallesoir.ca/2024/07/05/rimouski-deux-autres-projets-en-habitation-acceleres/
https://journallesoir.ca/2024/07/05/rimouski-deux-autres-projets-en-habitation-acceleres/


Expo Nature annulé
en 2026 à Rimouski 
Le Salon Expo Nature ne sera pas présenté à Rimouski en
2026 en raison du désistement de trois partenaires majeurs.
Les organisateurs n’ont pas été en mesure de les remplacer,
mais ils souhaitent que l’événement soit de retour l’an
prochain.

Alexandre D’Astous

« Ces trois exposants prenaient un

grand emplacement du salon. Nous ne

sommes donc pas capables, à deux

mois de l’événement, de le remplir

pour que ça vaille la peine de

présenter quelque chose

d’intéressant à la population »,

explique le promoteur d’Expo Nature

de Rimouski, Martin Tremblay.

Le Salon devait être présenté du 17 au

19 avril au Complexe sportif

Desjardins. Depuis 36 ans,

l’événement attire des milliers de

visiteurs chaque année. Des

exposants du domaine de la chasse, de

la pêche, du camping et du plein air

sont habituellement au rendez-vous.

En 2025, Expo Nature a attiré 5 000

visiteurs.

« C’est une grosse déception. L’an

dernier, nous avons connu une

augmentation de 20 % de notre

achalandage par rapport à 2024. Pour

nous, les signaux étaient vraiment

bons. J’avais plusieurs nouveaux 

exposants qui venaient, mais ils

prenaient de plus petits espaces.

Avec la perte des trois exposants

majeurs, les gens auraient fait le

tour trop rapidement », mentionne

monsieur Tremblay.

Le Salon Expo Nature de Rimouski

a changé de propriétaire en 2023.

Robert Ferland a vendu son

événement à l’entreprise

Événements 2M, de Saguenay. 

« Ça aurait été notre troisième

année comme organisateurs et lors

des deux premières années, nous

avons apporté de la nouveauté qui

a plu au public et aux exposants »,

indique le promoteur.

Martin Tremblay souligne toutefois

que cette pause est temporaire. Il a

bien l’intention de présenter le

Salon Expo Nature l’an prochain. «

Le marché du salon, je ne crois pas

qu’il s’essouffle », certifie Martin

Tremblay en entrevue avec Le Soir. 
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À Rimouski, Expo-Nature est présenté au Complexe sportif Desjardins (Photo courtoisie)

https://journallesoir.ca/2023/09/22/le-salon-expo-nature-de-rimouski-change-de-mains/
https://journallesoir.ca/2023/09/22/le-salon-expo-nature-de-rimouski-change-de-mains/


Aide financière de 4,2 M$ sur trois ans, principalement destinée à des mesures de protection
 

Québec renouvelle l’aide au saumon atlantique
La Fédération québécoise du saumon atlantique

accueille avec soulagement le renouvellement

du Programme de développement, de

conservation et de protection du saumon

atlantique. Le gouvernement du Québec versera

à l’organisme une aide financière de 4,2 M$ sur

trois ans, principalement destinée à des mesures

de protection. 

Après des chutes marquées des montaisons au cours

des dernières années, le prolongement du programme

permettra notamment aux gestionnaires de rivières de

compenser une partie de leurs pertes de revenus.

À l’été 2024, les montaisons de saumons ont atteint un

creux imprévu dans presque toutes les rivières de la

province, une baisse historique qui a semé

l’inquiétude. À la ZEC saumon de la rivière Rimouski,

moins de 150 poissons ont été recensés. Les

madeleineaux, ces jeunes saumons de moins de 63

centimètres ayant passé un seul hiver en mer, étaient

particulièrement rares. L’été dernier, toutefois,

environ 300 madeleineaux ont été observés sur la

rivière Rimouski, un résultat dans la moyenne. 

« On s’attendait à une faible montaison des grands

saumons en 2025, et c’est ce qu’on a eu. Mais on a eu

un retour surprise des madeleineaux. Ça faisait deux

ans qu’il n’y en avait pratiquement pas. On a au moins

une lueur d’espoir », affirme le directeur de la ZEC,

Jean-François Desgagnés.

Selon lui, une bonne présence de jeunes saumons

laisse généralement présager de meilleures

montaisons de grands poissons l’année suivante.

Vivre d’espoir

Pour sa part, la directrice générale de la Fédération

québécoise du saumon atlantique, Myriam Bergeron,  

affiche un optimiste prudent devant la situation

actuelle.

« En 2025, comme on a observé une plus grande

présence de madeleineaux un peu partout, la

probabilité d’un retour plus important des grands

saumons en 2026 est meilleure. Évidemment, on

travaille avec le vivant, alors on vit d’espoir. Le retour 

Un des nombreux pêcheurs de saumon qui affectionnent la rivière Rimouski. (Photo courtoisie)

identifier les causes exactes du déclin.

Appui jugé essentiel

Lorsque les saumons se font rares, les pêcheurs

désertent également les rivières. Les revenus des

organismes gestionnaires diminuent, rendant plus

difficile le maintien des activités de protection.

La Fédération québécoise du saumon atlantique se

réjouit donc du renouvellement de l’aide financière

accordée par le ministère de l’Environnement, de la

Lutte contre les changements climatiques, de la

Faune et des Parcs.

« C’est extrêmement important. C’est un pivot

central pour le maintien des activités des

organismes de gestion. Dans les années difficiles,

on a encore plus besoin d’eux pour assurer la

protection, la surveillance du territoire et le

décompte des saumons », dit-elle.

À la rivière Rimouski, Jean-François Desgagnés

partage ce soulagement. « Quand il y a beaucoup

de pêcheurs, ça crée une forme de protection. Ça

laisse moins de place aux gens mal intentionnés. »

de jeunes saumons laisse aussi supposer que les

conditions en mer ont été moins difficiles pour leur

survie. Les indicateurs biologiques et écologiques sont

bons », explique-t-elle.

Des hypothèses à l’étude

Les causes du déclin demeurent toutefois mal

comprises. Les biologistes notent une forte mortalité

lors de la migration des saumons dans le golfe du Saint-

Laurent, près du détroit de Belle Isle, alors qu’ils se

dirigent vers les côtes du Labrador ou du Groenland.

« Échantillonner dans le golfe, sur de grandes étendues

d’eau, et obtenir une réponse précise, ce n’est pas

simple. On n’est pas capables de savoir exactement ce

qui s’y passe ni pourquoi, une année, il en survit plus

qu’une autre », souligne Jean-François Desgagnés.

Parmi les hypothèses avancées figurent la pêche

commerciale au hareng et au capelan dans les zones de

migration, les changements climatiques — notamment

le réchauffement des eaux océaniques, qui pourrait

modifier les routes migratoires — ainsi que la

propagation possible de maladies provenant de fermes

d’élevage. Davantage d’études seront nécessaires pour 

Bruno St-Pierre

6 
 L

e 
m

er
cr

ed
i 2

5 
fé

vr
ie

r 
20

26
 ǀ 

Le
 S

oi
r



RPA sur la rue des Flandres : le projet est bien accepté
 
Le projet du Groupe Aspirot, qui souhaite construire une résidence de 70 places pour des personnes âgées (RPA) nécessitant des soins particuliers sur
la rue des Flandres à Rimouski, semble bien accueilli par le voisinage, puisqu’aucune question n’a été posée lors de la consultation publique précédent
l’adoption d’un PPCMOI, lundi dernier (23 février) à la séance du conseil municipal de Rimouski.

Le Groupe Aspirot souhaite construire une résidence de 70 places pour des personnes âgées
nécessitant des soins particuliers sur la rue des Flandres, à Rimouski. (Photo courtoisie)

Le promoteur dispose d’une entente avec le Centre

intégré de santé et de services sociaux (CISSS) du

Bas-Saint-Laurent. Le CISSS avait lancé, en 2025

un appel d'offres pour 40 places en ressources

intermédiaires pour les aînés qui ont un trouble

cognitif, et 30 places pour ceux qui souffrent de

problèmes physiques. Les deux parties ont signé

une entente te de 15 ans.

L’ampleur du projet sera moindre que celle du

défunt projet du Groupe FARI qui avait soulevé le

mécontentement des résidents du secteur avec ses

six étages. Le projet du Groupe Aspirot en compte

trois, ce qui semble favoriser une meilleure

acceptabilité sociale.

Le projet, appelé l'Aigue-marine, est estimé entre

35 et 40 M$. Pour favoriser l’acceptabilité sociale,

le promoteur a convoqué les gens du voisinage à

une présentation du projet, le 12 janvier dernier.

« Le promoteur est accompagné par le CISSS du

Bas-Saint-Laurent. C’est un groupe de la Gaspésie.

Ils ont déjà des projets en cours à Amqui et à

Rivière-du-Loup », commente le maire de 

Alexandre D’Astous 
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« Nous n’avons eu aucune intervention. Les gens ont

encore une semaine pour commenter sur le site

Internet de la Ville », a mentionné le maire de

Rimouski, Guy Caron.

Si personne ne s’y oppose, le règlement visant à rendre

conforme le projet par rapport au règlement

d’urbanisme de la Ville de Rimouski sera adopté lors

d’une prochaine séance du conseil municipal. Un projet

particulier de construction, de modification ou

d'occupation d'un immeuble (PPCMOI) a été présenté

au conseil municipal le 9 février dernier pour la

construction d'un bâtiment principal à vocation

institutionnelle et administrative d'enverguresur le

terrain sur lequel le Groupe FARI projetait la

construction d’une résidence pour aînés.

Rappelons que la Ville de Rimouski a vendu le terrain

au Groupe Aspirot au coût de 550 000$, qui compte y

investir entre 35 et 40 M$ pour son projet appelé

l’Algue-marine.

Entente avec le CISSS

Rimouski, Guy Caron. Le cheminement vers l’adoption

du PPCMOI se poursuivra au cours des prochaines

séances du conseil municipal.

https://www.gmrimouski.com/fr/promotions
https://journallesoir.ca/2026/01/29/une-rpa-sur-le-site-de-lancien-projet-du-groupe-fari/
https://journallesoir.ca/2026/01/29/une-rpa-sur-le-site-de-lancien-projet-du-groupe-fari/
https://journallesoir.ca/2026/01/29/une-rpa-sur-le-site-de-lancien-projet-du-groupe-fari/


À la suite de la mort d’un enfant de quatre ans

survenue en motoneige en avril 2025 à Saint-

Fabien, le coroner Arnaud Samson presse les

autorités de lancer rapidement une campagne de

sensibilisation sur les dangers liés à la conduite

de véhicules hors route sur des terrains privés

par des jeunes de moins de 16 ans.

Décès d’un enfant de 4 ans : le coroner presse Québec d’agir

Alexandre D’Astous

Les services d’urgences ont été appelés à se rendre sur les lieux à la suite de l’accident. (Photo courtoisie SQ) 
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Dans son rapport, le coroner conclut à un décès

accidentel, mais insiste sur le contexte légal et les

risques associés à l’utilisation de ces engins par des

mineurs.

À l’arrivée des paramédics, 13 minutes après l’appel au

9-1-1, l’enfant était inconscient et présentait de

multiples traumatismes à la tête et au corps.

Transporté au Centre hospitalier universitaire de

Québec, il n’a jamais repris conscience et est décédé

six jours plus tard.

Au-delà des circonstances factuelles, le rapport

s’attarde surtout au cadre législatif. Le coroner

rappelle que la loi québécoise autorise un mineur à

conduire un véhicule moteur sur un terrain privé, à

condition d’avoir le consentement du propriétaire.

Aucune formation n’est exigée dans ce contexte.

Pas d’âge minimal  

Bien qu’une réforme adoptée en 2020 visait à

améliorer la sécurité liée aux véhicules hors route, elle

ne fixe pas d’âge minimal pour la conduite sur des 

L’événement s’est produit sur un terrain privé, où

l’enfant se trouvait aux commandes d’une motoneige.

Pour une raison qui n’a pu être déterminée, il aurait

actionné l’accélérateur.

terres privées. En pratique, cela signifie qu’un

enfant, même très jeune, peut légalement conduire

une motoneige ou un VTT avec l’autorisation

parentale.

Alors que les motoneiges des années 1980

développaient entre 30 et 50 chevaux-vapeur,

certains modèles actuels peuvent atteindre 150

chevaux-vapeur, ce qui accroît considérablement la

vitesse et les risques potentiels. On estime

qu’environ 600 000 Québécois utilisent

occasionnellement ces engins.

En conclusion, le coroner recommande que le

ministère des Transports et de la Mobilité durable

mette en place une campagne de sensibilisation

ciblant les propriétaires de véhicules hors route.

L’objectif serait de mieux faire connaître les

dangers associés à ces machines, surtout pour les

personnes d’âge mineur.

https://journallesoir.ca/2025/04/21/accident-de-motoneige-a-saint-fabien-lenfant-est-decede/
https://journallesoir.ca/2025/04/21/accident-de-motoneige-a-saint-fabien-lenfant-est-decede/


Djanick Michaud : son avocate
discutera avec la Couronne

Cette étape a été reportée au 27 avril

puisque l’avocate de l’accusé, Me Marie-

Pierre Boulet, souhaite poursuivre des

discussions avec le ministère public. 

Michaud, qui n’était pas présent à la

Cour, a changé son option après son

enquête préliminaire tenue sous la

forme d’un interrogatoire au préalable. Il

ne veut plus un procès devant jury, mais

plutôt devant un juge seul. Il a été cité à

son procès sur les accusations telles que

portées. Contrairement à une enquête

préliminaire traditionnelle, les

procédures d’un interrogatoire au

préalable se tiennent sans juge et sans

public. 

La défense peut interroger les témoins

de son choix en présence du procureur

de la Couronne afin de se préparer

pour le procès à venir. Les gestes

reprochés à Djanick Michaud se

seraient produits entre le 1er

septembre 2019 et le 10 octobre

2021.

Selon la dénonciation obtenue par Le

Soir.ca, Djanick Michaud est aussi

accusé d’incitation à des contacts de

nature sexuelle sur une personne de

moins de 16 ans et de voies de fait à

l’égard de la même plaignante dont

l’identité est protégée par une

ordonnance de non-publication.

Le Rimouskois Djanick Michaud, qui est accusé d’agression sexuelle sur
une personne mineure, revenait à la Cour le 23 février dernier, au palais
de justice de Rimouski, pour fixer la date de son procès.

Viol collectif à Matane : un 2e
accusé veut retrouver sa liberté
Un deuxième accusé dans une affaire de viol collectif qui se serait
produit le 22 août 2025, dans la région de Matane, Alexandre Turcotte-
Pelletier, tentera de convaincre le tribunal de le remettre en liberté pour
la suite du processus judiciaire, ce jeudi 26 février à 14 h, au palais de
justice de Matane.

Alexandre D’Astous

Son enquête sur remise en liberté

assignée, c’est-à-dire pour procédé

avec des témoins, a été fixée lundi.

Turcotte-Pelletier est représenté par

Me Caroline Bérubé.

Christian Côté-Bérubé a été le

premier à être remis en liberté sous

condition pour la suite des procédures

judiciaires, vendredi dernier (13

février) au palais de justice de Matane.

Le client de Me Marie-Alexe Claveau

reviendra à la Cour le 8 avril pour

donner une orientation à ses dossiers,

notamment par l’enregistrement d’un 

plaidoyer.

le juge a refusé de remettre en liberté

sous conditions Jérémy Plamondon, de

Sainte-Agathe-des-Monts.

Selon les dénonciations, dont Le Soir a

obtenu copie, les sept suspects sont

accusés d’agression sexuelle grave,

d’agression sexuelle avec la

participation d’une autre personne

d’incitation à des contacts sexuels,

d’enlèvement, de séquestration et

d’agression armée et d’avoir infligé des

lésions corporelles.

Alexandre D’Astous

Le palais de justice de Matane (Photo courtoisie)

Djanick Michaud a été candidat à la mairie de Rimouski en 2017. (Photo courtoisie)
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https://journallesoir.ca/2025/09/03/djanick-michaud-accuse-dagression-sexuelle-sur-une-mineure/
https://journallesoir.ca/2025/09/03/djanick-michaud-accuse-dagression-sexuelle-sur-une-mineure/
https://journallesoir.ca/2026/01/16/viol-collectif-a-matane-sept-personnes-arretees/
https://journallesoir.ca/2026/01/16/viol-collectif-a-matane-sept-personnes-arretees/


Connue sous le nom Lee Conciergerie, en référence au

nom de famille des anciens propriétaires, l’entreprise

d’entretien commercial a changé de mains il y a un peu

plus d’un an. 

Les nouveaux propriétaires, Jordan Caron et Jonathan

Lavoie, souhaitent insuffler une vision renouvelée à

l’organisation, tout en préservant la réputation bâtie

au fil du temps.

Ils ont donc choisi de revenir au nom original. Puisque

ses activités dépassent désormais largement les

limites d’Amqui, avec une clientèle bien établie à

Rimouski, dans La Mitis et dans La Matapédia, les

gestionnaires utiliseront désormais le nom La

Conciergerie, jugé plus représentatif de son territoire

actuel.

80 emplois au sein de l’entreprise

En octobre 2024, messieurs Caron et Lavoie

annonçaient l’acquisition de Lee Conciergerie. Les ex-

gestionnaires, Jessica et Christina Lee, avaient 

succédé à leur père Francis, en 2020, à la tête de

Conciergerie d’Amqui. La compagnie compte 80

employés pour desservir notamment des

établissements scolaires ainsi que de petites et

moyennes entreprises.

La Conciergerie d’Amqui tourne une page de son

histoire. Établie depuis 1976, elle revient à son

appellation d’origine tout en amorçant une

nouvelle phase de développement.

Olivier Therriault

Jordan Caron et Jonathan Lavoie sont les propriétaires de La Conciergerie. (Photo courtoisie)

10
 L

e 
m

er
cr

ed
i 2

5 
fé

vi
re

r 2
02

6 
ǀ L

e 
So

ir 
 

La Conciergerie d’Amqui devient La Conciergerie

 

Les Cliniques Sylvain Trudel
dévoilent leur nouvelle identité
  
Les Cliniques Sylvain Trudel tournent une nouvelle page de leur histoire. L’organisation rimouskoise

a officiellement dévoilé sa nouvelle identité de marque et portera désormais le nom de Cliniques ST.

Ce changement survient dans la foulée du départ à la

retraite du fondateur, Sylvain Trudel, en plus de

l’arrivée de nouveaux actionnaires à la tête du réseau.

L’organisation affirme poursuivre une transformation

déjà bien amorcée à l’interne, tout en préservant

l’héritage bâti au cours des 25 dernières années.

Fondé en 1998, les Cliniques Sylvain Trudel ont connu

une transition importante en 2023, lorsque son

fondateur a passé le flambeau à Jérôme Gagné,

nommé président-directeur général, avec le mandat de

poursuivre le développement de l’entreprise dans la

continuité.

Québec. Elles comptent trois points de service à

Rimouski, Mont-Joli et Amqui, regroupant une

soixantaine de professionnels issus de diverses

disciplines de la santé. Le choix du sigle « ST » se veut

un clin d’œil au fondateur, tout en misant sur une

image plus moderne et représentative de

l’organisation actuelle. 

Les Cliniques ST offrent notamment des services en

physiothérapie, ergothérapie, kinésiologie, thérapie du

sport, chiropratique, massothérapie, ostéopathie,

neuropsychologie, psychologie de l’enfance,

orthopédagogie, orthophonie et éducation spécialisée.

Olivier Therriault

Le PDG des Cliniques ST, Jérôme Gagné (Photo courtoisie)

https://journallesoir.ca/2024/10/03/jordan-caron-et-jonathan-lavoie-acquiert-lee-conciergerie/
https://journallesoir.ca/2024/10/03/jordan-caron-et-jonathan-lavoie-acquiert-lee-conciergerie/


Le conseil municipal de Rimouski ne s’est pas encore penché sur la stratégie

que souhaite déployer la Ville concernant la vente des terrains

commerciaux près du magasin-entrepôt Costco.

Un terrain commercial de la Ville de Rimouski situé près de Costco. (Photo Le Soir- Annie Levasseur)

Alexandre D’Astous
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Terrains commerciaux situés près de Costco 
 

Rimouski n'a toujours pas de stratégie

« Nous ne sommes pas encore rendus là. Lorsque nous serons prêts, ce sera

déposé au conseil », a indiqué le maire de Rimouski, Guy Caron, au

lendemain de la séance du conseil municipal du 23 février. 

En septembre dernier, la Ville de Rimouski confirmait au Soir.ca qu’aucune

stratégie n’avait été établie, à ce moment, afin de vendre ou promouvoir les

deux terrains commerciaux situés aux abords du magasin-entrepôt Costco

qui pourraient accueillir d’autres gros détaillants souhaitant s’installer dans

la Cité des achats. Il s’agit des terrains pour lesquels le boulevard Arthur-

Buies a été prolongé vers l’Est, au printemps 2024. « Le nouveau conseil

municipal consolidera cette stratégie dans les prochains mois », rapportait

le conseiller aux communications et relations médias de la Ville de

Rimouski, Frédéric Savard. 

L’exemple de Lévis

À Lévis, l’ouverture du Costco en 2015 a permis d’accélérer le

développement du Carrefour Saint-Romuald, qui contient aujourd’hui

plusieurs enseignes réputées, dont Avril, Latulippe, Mondou et Cochon

Dingue. « Costco faisait partie d’un projet quand même important de

développement dans le Grand Lévis. Évidemment, recevoir une bannière

aussi importante que celle de Costco était vue d’un bon œil à l’époque.

Aujourd’hui, d’autres bannières se sont installées parce qu’elles ont vu qu’il

y avait une opportunité. On sait qu’un Costco, c’est attractif. Les gens y vont

et ils viennent parfois de loin », mentionnait la présidente-directrice générale de

la Chambre de commerce du Grand Lévis, Marie-Josée Morency, à l’auteur de

ces lignes, en novembre 2024.

À Rimouski, le Costco est ouvert depuis août 2025 et, jusqu’à maintenant, les

terrains avoisinants demeurent vacants. En novembre, le maire Caron indiquait

que le nouveau conseil devait d'abord élaborer le budget 2026 avant de

s'attarder aux terrains commerciaux de Costco. « Nous devrions présenter notre

plan d’action dans le 3  ou la 4  semaine de janvier », indiquait-il.e e

Le Soir.ca avait fait le tour des bannières susceptibles de suivre l’ouverture du

Costco pour s’implanter à Rimouski. Avril Supermarché Santé avait alors

démontré de l’intérêt pour le marché de Rimouski.

https://journallesoir.ca/2025/11/18/terrains-pres-de-costco-la-strategie-de-rimouski-attendra-janvier-2/
https://journallesoir.ca/2025/11/18/terrains-pres-de-costco-la-strategie-de-rimouski-attendra-janvier-2/
https://journallesoir.ca/2025/11/18/terrains-pres-de-costco-la-strategie-de-rimouski-attendra-janvier-2/
https://journallesoir.ca/2025/11/18/terrains-pres-de-costco-la-strategie-de-rimouski-attendra-janvier-2/
https://journallesoir.ca/2025/11/18/terrains-pres-de-costco-la-strategie-de-rimouski-attendra-janvier-2/
https://journallesoir.ca/2025/11/18/terrains-pres-de-costco-la-strategie-de-rimouski-attendra-janvier-2/


Les sommes serviront notamment à

l’attribution de bourses, à la réalisation

de projets artistiques ponctuels et à

l’organisation de classes de maître pour

enrichir le parcours pédagogique et

l’expérience de formation des élèves.

« Jack Herbert était un visionnaire qui

croyait profondément que l’éducation

offerte dans nos murs était une source

d’inspiration et d’accomplissement. À

ses yeux, cet accompagnement jouait un

rôle déterminant dans la formation des .

citoyens de demain », souligne la

directrice du Conservatoire de

musique de Rimouski, Annie Vanasse,

dans un communiqué

Fondé en 1973, le Conservatoire de

musique de Rimouski offre une

formation supérieure en musique qui

s’étend du primaire au deuxième cycle

universitaire.

Pour sa part, la Fondation du

Conservatoire a pour mission de

soutenir l’excellence des élèves et de

favoriser l’insertion professionnelle

des diplômés.

Fondation Jack-Herbert : 150 000$
au Conservatoire de musique

La Fondation Jack-Herbert verse un don majeur de 150 000 $ au
Conservatoire de musique de Rimouski et la Fondation du
Conservatoire de musique et d’art dramatique du Québec. Cette somme
permettra de reconduire, pour 15 années supplémentaires, la
dénomination de la salle de concert de l’établissement sur la rue Sainte-
Marie.

Olivier Therriault

Jack Herbert, à droite et son fidèle complice, Pierre Blier. (Photo courtoisie)

Laurence Jalbert se produira, le 3 décembre, à la Salle Desjardins. (Photo courtoisie)

Spect’Art Rimouski annonce 12 nouveaux spectacles pour sa saison
automne 2026. Les billets seront mis en vente la semaine prochaine. 

Annie Levasseur

Réal Béland avec son spectacle Comme

chez nous (12 septembre) et Charles

Brunet (4 novembre) sont les

humoristes qui monteront sur la scène

de la Salle Desjardins.

Gab Bouchard (17 septembre), Fred

Dionne (19 septembre), Claude Dubois

(25 septembre), le spectacle hommage

à Jean-Pierre Ferland, Le petit roi pour

toujours (22 octobre), Laurence Jalbert

(3 décembre), Flore Laurentienne (26

novembre) et le groupe Classe

moyenne (24 octobre) sont les

spectacles musicaux qui seront

présentés.

Rince-crème, le podcast des Denis

Drolet (2 octobre), le Cirque Éloize

avec le spectacle iD - Évolution (9

octobre) et le spectacle

d'improvisation Punch Club X

Rimouski (26 septembre) font aussi

partie de cette programmation

automnale.

La mise en vente pour ces spectacles

commencera le jeudi 5 mars, à midi, en

ligne au spectart.com, par téléphone

au 418 724-0800 ou directement aux

guichets de la billetterie. Elle ouvre ses

portes deux heures avant chaque

représentation.

Spect'Art : 12 nouveaux spectacles 
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Les festivités débuteront le jeudi 30 juillet avec une

soirée rock en compagnie d’Éric Lapointe et de ses

invités, précédée de David Pineau et du groupe Back

to the 80s. Le duo allemand Milky Chance montera sur

la scène Loto-Québec, le vendredi 31 juillet, pour

interpréter plusieurs de ses succès internationaux.

L’auteur-compositeur-interprète TALK et la chanteuse

pop québécoise Billie du Page compléteront la

programmation.

Papa Roach s’arrêtera au Bas-Saint-Laurent, le samedi

1er août, dans le cadre de sa tournée mondiale.

Hollywood Undead et le trio montréalais Les Shirley

ouvriront la soirée. Membre des Cowboys Fringants,

JF Pauzé proposera son spectacle solo, le dimanche 2

août, mêlant créations et chansons bien connues. Le

groupe KAÏN, qui célèbre ses 25 ans de carrière, ainsi

que l’humoriste Mégan Brouillard participeront à cette

soirée de clôture, qui se terminera par les traditionnels

feux d’artifice.

Expérience renouvelée

La scène Hydro-Québec déménagera cette année sur

le nouveau site de la rivière et proposera des

spectacles découverte gratuits dès 15 h 15.

Le jeudi, Cayenne et le spectacle hommage 110 % Bob

Bissonnette lanceront les activités. Le vendredi,

Grenades et Fovelle seront à l’honneur, tandis

qu’Andie Therio et RSVP – New Country s’occupera de

l’après-midi du samedi. Le dimanche, les groupes

rimouskois Playlist et Spécial TRIO revisiteront les 20

dernières années du festival. 

Les DJ locaux LIAM, Wellet et Lau assureront

l’animation avant et après l’ouverture des portes.

Nuit anniversaire exclusive

Pour souligner leur anniversaire cette année, les

Grande Fêtes TELUS proposeront La Grande Nuit

des 20 ans, le vendredi 31 juillet. Limitée à 5 000

participants, la soirée transformera le site de la

rivière en piste de danse jusqu’à 1 h. Le DJ

montréalais Mike Demero sera suivi, à minuit, par 

Les Grandes Fêtes TELUS miseront sur Éric

Lapointe, Milky Chance, Papa Roach et JF Pauzé

comme têtes d’affiche pour célébrer leurs 20

ans, du 30 juillet au 2 août. L’organisation a

dévoilé une programmation comprenant 28

spectacles répartis sur quatre jours.

Annie Levasseur

Éric Lapointe, Clemens Rehbein de Milky Chance, Jacoby Shaddix de Papa Roach et JF Pauzé. (Photos Jean-Charles Labarre,
courtoisie, Stefan Brending et courtoisie)
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le producteur américain Timbaland.

La vente des laissez-passer est débutée sur le site

officiel lesgrandesfetes.com. Un nombre limité au prix

promotionnel de 84,95 $ (plus taxes et frais) sera

proposé, avant de passer au tarif régulier de 99,95 $.

Les Grandes Fêtes TELUS dévoilent leur programmation 2026
 

Lapointe, Milky Chance, Papa Roach et Pauzé sur scène

https://journallesoir.ca/2026/02/23/grandes-fetes-telus-papa-roach-en-spectacle-a-rimouski/
http://lesgrandesfetes.com/


info@lesoir.ca
CARNET DE CHEZ-NOUS

Le Club des 50 ans et plus Saint-Rémi de Mitis vous

invite à son déjeuner mensuel qui aura lieu le 1  mars,

de 8 h à 12 h, à son local situé au 1, rue du Couvent, à

Price.

er

Pour publier une annonce dans le
Carnet de chez nous, envoyez votre
message au plus tard le jeudi avant la
parution du journal de la semaine
suivante à alevasseur@lesoir.ca 

Le Club Richelieu de Rimouski-Est tiendra un souper

de crabe à volonté au bénéfice du Fonds d'aide

Michel Ouellet. Cet événement se tiendra le samedi

4 avril, à 18 h, au Centre Adhémar Saint-Laurent de

Rimouski. Le coût du billet pour cet événement est

de 75 $. Pour réserver vos billets : les membres du

Club Richelieu Rimouski-Est et plus spécialement

René Laplante (514 913-6909) ou René L’Arrivée

(418) 725-9274.

Le Club de l’Âge d’or de Sainte-Luce reprend son

activité de danse sociale et de danse de ligne avec

Bertrand Fortin et Mario Brideau à l’accordéon, le 1er

mars, de 13 h à 16 h, au Centre Gabriel Nadeau (1, rue

Langlois). Prix d’entrée : 7 $. Bienvenue à tous! Pour

information : Réjean Beaumont au 581-246-3391
Prenez note que l’organisme RESPIR (Ressourcement

spirituel de Rimouski) a changé de numéro de

téléphone. Vous pouvez nous rejoindre au 581 672-

1298, du lundi au vendredi, entre 13 h 30 et 17 h.

L’activité « Rencontre vers soi » avec Gervais St-

Laurent et Ghinos Lepage se tiendra le mardi 3 mars,

de 19 h à 20 h 30, à la salle 2 du sous-sol de l’église

Saint-Pie X. Pour plus d’information : 418 724-2437.

Les rencontres du club de lecture se tiennent le 2

mercredi de chaque mois, au bureau de RESPIR (B-

121 du Grand Séminaire), de 13 h 30 à 15 h. Des

séances de méditation ont lieu tous les lundis, à 16 h

30, à l’ancienne chapelle du Grand Séminaire.

L’activité est gratuite pour les membres de RESPIR.

e

 

L'Accorderie de Rimouski-Neigette procède à des

séances d'accueil et d'inscription chaque 2e jeudi

du mois, à 18 h 30, ainsi que chaque dernier

vendredi du mois, à 13 h, de janvier à juin pour

ensuite reprendre en septembre. Veuillez réserver

votre place, car elles sont limitées pour chaque

rencontre. Communiquez avec nous par courriel au

info.rimouskineigette@accorderie.ca ou par

téléphone au 418 896-2896. Par la même occasion,

si vous désirez faire un don à notre organisme, vous

pouvez le faire par virement interac en utilisant ce

courriel : rimouski.neigette@accorderie.ca.

Diabète BSL propose des cafés-rencontres sur le

diabète dans Rimouski-Neigette, La Mitis et La

Matapédia, jusqu’en juin. Pour ce mois-ci, ils se

tiendront tous à 13 h 30, le 17 mars, au centre

communautaire Ste-Agnès Nord de Rimouski, le 18

mars, au Club 50 + de Saint-Charles-Garnier, ainsi que

le 20 mars, au Club 50+ de Causapscal. Les cafés-

rencontres sont des moments de discussion et de

partage ouverts à tous, encadrés par l’équipe de

Diabète BSL. L’activité est gratuite, mais nous vous

invitons à réserver votre place pour aider

l’organisation. Vous pouvez vous inscrire au

www.diabetebsl.com ou par téléphone au 1-866-722-

4746.

Le club local FADOQ Le Littoral de Rimouski (E089)

invite ses membres à participer à une activité de

quilles qui se tient tous les jeudis, de 10 h à 12 h,

jusqu'au 21 mai, au salon de quilles Vézina (3,50

$/partie). Composer le 418 725-4429 pour vous

inscrire. Les membres sont par ailleurs invités à

participer à une activité de jeux de cartes et de

société qui se tient les mardis, de 13 h 30 à 16 h,

jusqu’au 19 mai (sauf le 3 mars et le 12 mai), au

centre communautaire Terrasse Arthur-Buies (387,

rue des Passereaux). Aucune inscription n'est

requise, rendez-vous sur place. Apportez votre carte

FADOQ. 

Une messe ou une célébration de la Parole a lieu tous

les dimanches, à 11 h, à l’église de Sainte-Blandine. La

chorale a besoin de nouveaux chanteurs pour le

premier et le troisième dimanche de chaque mois. Les

pratiques se tiennent une heure avant la messe, soit

vers 10 h. Les tirages de la loterie annuelle se font le

1er dimanche des mois de juin à décembre. Coût du

billet : 40 $ et quatre prix pour chaque tirage : 1er 200

$, 2e 100 $, 3e 100 $ et 4e un chèque-cadeau de 50 $

dans des commerces de la région. Pour information et

achat de billets : 418 735-2022.

Diabète BSL

Club des 50 ans et plus Saint-Rémi de
Mitis

Club de Bridge de Rimouski

RESPIR

Souper de crabe Club FADOQ Le Littoral de Rimouski

Église de Sainte-Blandine
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Les séances de la 58 saison du Club de bridge de

Rimouski se tiennent les lundis et les mercredis, à 13 h

15. Pour venir voir comment se joue le bridge,

communiquez avec Denise au 418 723-6139 ou

Ghislaine au 418 723-4900. Le local du club est situé

au centre communautaire de Sainte-Odile. Bienvenue

aux amateurs de jeux de cartes !

e 

L'heure du conte

Club de l’Âge d’or de Sainte-Luce

Club Lions de Saint-Anaclet
Le Club Lions de Saint-Anaclet invite la population à sa

traditionnelle dégustation de fromages le samedi 21

mars, à 18 h 30, au centre communautaire Régis-Saint-

Laurent de Saint-Anaclet. Elle sera suivie du populaire

lip sync des membres Lions avec Claude Gagnon à

l’animation musicale. Les billets sont au coût de 25 $.

Vin et service de bar sur place. Pour information ou

pour vous procurer un billet : Josée St-Laurent au 418

730-2079 ou Solange Cormier au 418 723-4000.

Bienvenue à tous!

L'Accorderie de Rimouski-Neigette

La Ville de Rimouski invite les familles à participer à

L'heure du conte, présenté tous les samedis, de 10 h

à 11 h, à la Bibliothèque Lisette-Morin, située sur la

rue de l'Évêché Est. Profitez d'un moment doux en

écoutant de courtes histoires, suivi d'un bricolage

facile. C'est gratuit!

Bingo des Alcyons

Le Bingo des Alcyons se tient tous les mardis, à 19 h, au

1237, rue Thibault, à Mont-Joli. En tout, 3 000 $ en

prix, 14 tours, 3 tours spéciaux, billets-surprises et

gros lot de 1200 $. Bienvenue et merci d’être là !

Information : 418 775-2653.

Alcooliques Anonymes 

Des rencontres ont lieu tous les jours soit en présentiel

ou en mode virtuel sur la plateforme ZOOM.

https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
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À la mémoire

La croyance populaire veut que le secteur agricole soit au ralenti

pendant la saison hivernale. S’il est vrai que les travaux dans les

champs sont à l’arrêt, nos agriculteurs sont encore bien loin de la

grasse matinée! C’est le moment de réfléchir, de planifier, de se

rencontrer entre producteurs, d’échanger avec des intervenants et

de suivre des formations, tout en continuant le train-train

quotidien.

L’agriculture est-elle
vraiment en pause
pendant l’hiver?

Par Marie-Andrée Audet, conseillère régionale en agroenvironnement

Ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation (MAPAQ)

L’hiver est le moment idéal de dresser le bilan de l’année précédente et de

préparer la saison suivante. Il s’agit notamment de planifier les travaux aux

champs et la gestion du cheptel ainsi que de se procurer les semences et les

engrais pour le printemps à venir. Saviez-vous que les entreprises élaborent

un plan agroenvironnemental de fertilisation avec leur agronome? Ce plan

sert à répartir l’épandage des fumiers et des lisiers pour bien les valoriser et

à prévoir l’achat de fertilisants en vue de combler les besoins des plantes. La

saison froide est aussi une période propice pour lire, chercher de

l’information sur Internet et penser à des innovations susceptibles

d’améliorer les performances du cheptel, des champs ou de la main-d’œuvre,

par exemple. Il faut se documenter, préparer des essais ou planifier

l’intégration de nouvelles façons de faire avec prudence et réalisme pour en

augmenter les chances de succès.

C’est également le temps de compter! Les fermes doivent aussi tenir une

comptabilité et faire une déclaration de revenus. Plusieurs d’entre elles

bénéficient de services-conseils en gestion qui les aident à investir argent et

énergie aux bons endroits. De plus, pendant la saison hivernale, divers

événements et formations sont offerts dans la province, dont plusieurs au

Bas-Saint-Laurent. On y dénombre aussi plusieurs regroupements

d’entreprises agricoles, appelés cohortes, qui évoluent ensemble dans

l’adoption de nouvelles pratiques. 

C’est aussi souvent lors de cette période qu’ont lieu les assemblées générales

annuelles des syndicats de l’Union des producteurs agricoles ou encore des

organismes offrant des services-conseils agricoles. Plusieurs agriculteurs y

participent. À cela s’ajoutent l’entretien des bâtiments et de la machinerie,

les demandes de subventions, les soins quotidiens des animaux, le

déneigement et plusieurs autres tâches… sans oublier la saison des sucres

qui commencera sous peu. Alors l’hiver, comme vous le voyez, ce n’est pas de

tout repos! 



Représentants recherchés !
Buck-Thorax està la recherche de deuxreprésentants 
commerciaux, idéalement retraités, pour uncontratsaisonnier de 3
mois par année (avril, mai, juin).

Territoire déjà établi Chaîne de commerce
d’envergure canadienne 
(hors Québec)
Bilinguisme essentiel (français et anglais)
Horaire flexible – Terrain et télétravail
Commissions plus nouveautés

Vous êtes dynamique, autonome, et prêt
à relever un défi stimulant quelques
mois par année ? Nous voulons vous
parler !
Contactez Denis dès maintenant :
Cellulaire : 418 750-1780
info@buck-thorax.com
Pour en savoir plus sur notre entreprise :
www.buck-thorax.com
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ESPACE JEUX
Sudoku #1

3 4 2 9 8 1

9 5 1 3 6 4

1 3 2 5

3 1 8

5 7 6 3

1 7 8 4 9

6 3 9 8

9 8 7 1 4 3

1 9 5

Solution #1

346259871

295718364

781643259

634592718

529187643

178436592

463925187

952871436

817364925

Sudoku #2

3 1 2 8 4

8 2 9 3

6 2

2 4 5 9 1 6

4 9

3 1 5 4

7 2

8 7 9 6 1

4 5 9

Solution #2

731268495

682945713

459173628

245397186

168524937

973816254

597631842

824759361

316482579



« Nous ne sommes pas les vrais criminels »,

tranchent les organisateurs, dont Guy Morin, qui est

bien connu pour son opposition à un registre

Québécois des armes à feu; encore là que seul

Québec a conservé. L’objectif qu’il poursuit

maintenant est que les droits de propriété des

armes à feu achetés légalement soient maintenus.

Guillaume Ouellet est revenu enchanté de cette

première incursion au pays des cerfs.

« La majorité des propriétaires d’armes sont tous

favorables à un certain contrôle. Mais là, on n’est

malheureusement plus dans le contrôle. Depuis le

1er mai 2020, des armes restreintes comme l’AR-15,

ont été bannies. C’étaient les armes les plus

réglementées au Canada. Puis Ottawa a banni tout

ce qui ressemblait à ce type d’arme, soit des semi-

automatiques qui ressemblent, en apparence, selon

l’esthétisme, à des armes militaires avec chargeur

détachable. Là on est ailleurs, ce n’est plus le

contrôle, mais le désarmement, la confiscation

d’armes légales », affirme Guy Morin, en entrevue à

« Rendez-Vous Nature ».

Écoutez l’entretien 
avec Guy Morin

Les propriétaires d’armes légales vont manifester pour leurs droits

Cette manifestation provinciale s’inscrit en
réaction à la position de Québec qui a toujours «
poussé » le contrôle des armes, et qui demeure la
seule province au pays favorable au rachat d’armes
prohibées, appartenant à des propriétaires
respectueux des lois, d’honnêtes citoyens, lesquels
ont suivi une formation pour obtenir un permis
légal d’acquisition et de possession d’une arme à
feu.

Des chasseurs sur le terrain (Photo courtoisie Sépaq)

Guy Morin estime que de la façon dont vont les

choses, Ottawa ajoute régulièrement de nouveaux

types d’armes à sa loi. C’est le signal d’alarme que veut

sonner la manifestation du 28 février.

« On est rendus avec des armes non restreintes avec

la possibilité de chasser avec celles-ci. Et ça ne

s’arrêtera pas là. La Loi C-71 permet à la GRC

d’ajouter des modèles d’armes de son choix. On ne sait

pas lesquels. Les propriétaires d’armes qui ne se

sentent pas concernés, tranquillement vont l’être, un

jour ou l’autre ». Ottawa interdit déjà quelque 2 500

types d’armes à feu.

Guy Morin précise que quelque 2,5 millions d’armes à

feu ont déjà été bannies, des armes restreintes telles

AR-15, qui servaient aux tirs sportifs, 
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Devant l'Assemblée nationale à Québec

La manif du 28 sonne l’alarme

Guy Morin (Photo courtoisie)

à des compétitions uniquement dans des clubs

de tirs, et des armes que plusieurs

propriétaires au pays se servaient à la chasse.



Le joueur et coprésident du Bas Laser, Steven Leclerc,

affirme que son équipe est prête à vivre une finale

robuste qui offrira tout un spectacle aux amateurs.

« Nous savons que ce sera une bonne série contre

Matane. Les deux équipes ont de la profondeur et sont

bien équilibrées. Je pense que ça va donner un bon

spectacle aux partisans. La robustesse va être présente

et je crois que les gardiens vont faire une grosse

différence. »

Tous les matchs se disputeront en alternance au

Colisée Béton Provincial et au Centre sportif Gérard-

Duchaine. « Nous pensions qu'en faisant un match de

chaque côté, il y aurait plus de partisans dans les

estrades. Matane a l'avantage de la glace, donc ça ne

change pas grand-chose, mais nous pensions que ce

serait mieux comme ça. Avec une série 4 de 7, ça laisse

le temps de se reprendre si ça ne va pas bien au début.

Il faut quand même partir en force. Nous avons

confiance que ça va être bon », exprime Steven Leclerc.

Demi-finale robuste

Les Castors Côté Automobiles ont obtenu leur laissez-

passer pour la finale, le 21 février, grâce à leur victoire

de 5-3 sur les Excavations Léon Chouinard de Mont-

Joli, dans l’affrontement ultime de la série demi-finale 3

de 5.
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Hockey senior : Causapscal est prêt pour la finale 
La série finale 4 de 7 de la Ligue de hockey senior

de l’Est-du-Québec commence ce vendredi 27

février, à Matane. Les Castors Côté Automobiles

recevront le Bar Laser de Causapscal, dès 20 h

30.

Les joueurs du Bar Laser célèbrent après une victoire devant leurs partisans. (Photo courtoisie Maxime Amyot) 

Annie Levasseur

Le Bar Laser a profité d’une fin de semaine de congé

après avoir vaincu les Vikings du Rocher en quatre

parties. « Ça a été une série robuste. Nous avons perdu

le premier match, mais nous avions en tête d'aller là-

bas et d'en gagner un sur deux. C'est ce que nous

avons fait et nous savions que nous sommes durs à

battre chez nous. Nous avons perdu seulement un

match à Causapscal et c'est le premier de la saison

contre Matane », indique Leclerc.

Arès une saison difficile, l'an dernier, notamment en 

La 60e Finale des Jeux du Québec se déroulera du
27 février au 7 mars à Blainville. Pour ces jeux
d’hiver, 96 athlètes provenant du Bas-Saint-
Laurent et 25 de la Gaspésie, représentant douze
des quatorze MRC du territoire, porteront les
couleurs de l’Est-du-Québec. (O.T) 

Ils prendront part à 16 disciplines, réparties en

deux blocs. La région sera toutefois absente dans

quatre disciplines, soit le basketball en fauteuil

roulant, le boccia, le plongeon et la ringuette.

Pour le bloc 1, les athlètes en badminton, boxe, 

gymnastique, hockey féminin, patinage artistique,

patinage de vitesse, ski de fond et trampoline vont

compétitionner, tandis que ceux en curling féminin,

curling masculin, escrime, haltérophilie, hockey

masculin, Taekwondo et tennis de table composent

le bloc 2. 

des blessures, Steven Leclerc se dit satisfait de voir

comment son équipe s'est relevée cette année pour

se retrouver parmi les plus compétitives de la ligue. «

Nous avons repris un club qui n'était pas en bonne

santé parce qu'il manquait des joueurs. Nous avons

fait de bonnes acquisitions et ça a bien fonctionné

tous les gars ensemble. Nous sommes contents de

notre équipe. »

La série va se poursuivre le samedi 28 février,

également à 20 h 30, à Causapscal.

https://journallesoir.ca/2026/02/21/hockey-senior-matane-rejoint-causapscal-en-finale/
https://journallesoir.ca/2026/02/21/hockey-senior-matane-rejoint-causapscal-en-finale/
https://journallesoir.ca/2026/02/21/hockey-senior-matane-rejoint-causapscal-en-finale/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/


Nouveautés pour 2026

L’association rimouskoise comptait, l’été dernier, 15

équipes A et B et deux équipes AA en plus des

programmes Rallye-Cap et Grand Chelem. Une équipe

11U AA sera ajoutée cet été. 

Les inscriptions pour la saison 2026 se poursuivent

jusqu’au 3 mai. Un rabais de 20 $ est offert d’ici le 23

mars pour les catégories de U9 à U21. Deux activités

d’initiation sont prévues le 29 mars et le 11 avril à

l’Édifice Claire-L’Heureux-Dubé. 

Les inscriptions pour la prochaine saison de

l’Association du baseball mineur de Rimouski

sont en cours. L’intérêt pour le sport est

grandissant et l’organisme s’attend à une grosse

saison principalement en raison de la présence

des Blue Jays de Toronto lors de la dernière

Série mondiale.

Les inscriptions pour la prochaine saison de baseball sont commencées. (Photo courtoisie)

Un record de 260 inscriptions ont été enregistrées en

2025. Il s’agissait d’une augmentation de 20 % par

rapport à l’année précédente. L’objectif pour l’été

prochain est d’augmenter encore une fois le nombre

de jeunes.

« Nous avons le programme Rallye-Cap pour les

enfants de 4 à 7 ans qui veulent s’initier avec de petites

activités. Nous prenons les plus vieux aussi qui veulent

essayer et nous allons les encadrer avec les

entraîneurs. Nous sommes fiers de ce que nous

mettons en place et nous attendons que les jeunes

viennent nous voir », explique madame Jean.
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La présence des Blue Jays en Série mondiale y est pour quelque chose

Grand engouement pour 
le baseball à Rimouski

Annie Levasseur

Kathy Jean, dont le fils joue au baseball depuis

plusieurs années, souligne que ce sport est autant

individuel que collectif et qu’il peut permettre aux

joueurs de développer plusieurs aspects.

« Quand tu es au bâton pour frapper, tu n’as pas d’amis

qui vont t’aider. Sur le terrain, chaque joueur a sa

position importante. Il y a des habiletés individuelles à

avoir, mais il y a aussi un bel esprit d’équipe qui se

développe à travers les jeunes de l’équipe et un beau

sentiment d’appartenance se crée. Ça reste un sport

pacifique. »

L’ex-copropriétaire et président des Remparts de

Québec rejoindra son père, Maurice Tanguay,

fondateur et copropriétaire de l’Océanic de

Rimouski, intronisé à titre de bâtisseur en 2010.

En 1997, Jacques Tanguay fait l’acquisition des

Remparts, qu’il dirigera comme propriétaire

jusqu’en 2014, puis comme président jusqu’en

2023. Sous sa gouverne, l’organisation met la main

sur la Coupe Memorial en 2006 et en 2023,

confirmant son retour durable parmi les puissances

du hockey junior canadien. Son association avec le

directeur-gérant et entraîneur-chef Patrick Roy

contribue à instaurer une culture gagnante qui

marquera une génération de joueurs et de

partisans dans la capitale.

Jacques Tanguay a également présidé le comité

organisateur de la Coupe Memorial à Québec en

2015, avant d’accepter de relever le même défi à

Rimouski en 2025, participant activement au

rayonnement du hockey junior dans l’Est-du-

Québec. 

Chez les joueurs, Donald Audette, David-

Alexandre Beauregard, Marc-André Fleury et Jean-

Marc Richard seront également intronisés au

Temple de la renommée de la LHJMQ.

LHJMQ : Tanguay intronisé
au Temple de la renommée 

Des activités d’initiation sont prévues pour les jeunes qui souhaitent découvrir le baseball à Rimouski. (Photo courtoisie) 

Jacques Tanguay fera son entrée au Temple

de la renommée de la Ligue de hockey junior

Maritimes Québec. Il figure parmi les cinq

personnalités qui seront honorées le 16

septembre prochain, lors d’une cérémonie

présentée au Théâtre Capitole, à Québec.

Annie Levasseur

Jacques Tanguay (Photo Le Soir- Alexandre D’Astous)

http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
https://journallesoir.ca/2023/12/12/notre-candidature-etait-impeccable-jacques-tanguay/
https://journallesoir.ca/2023/12/12/notre-candidature-etait-impeccable-jacques-tanguay/


Faisant partie de l’échange qui a envoyé le

gardien William Lacelle à Blainville-Boisbriand

au début du mois de janvier, l’attaquant de

l’Océanic de Rimouski, Rafaël Cloutier, s’est

rapidement intégré à sa nouvelle équipe.

Rafaël Cloutier : bien intégré à Rimouski

Joël Perrault  (Photo Le Soir.ca-Annie Levasseur)

L’OCÉANIC DE RIMOUSKI

« Je ne m’y attendais pas, mais je savais que je m’en

allais dans une vraiment belle organisation. Maël

Lavigne, qui était ici l’an dernier, m’a dit que j’allais

aimer les entraîneurs et que j’allais aimer ça. Je me

sentais bien en venant ici », exprime le natif de

Hawkesbury, en Ontario.

S’il a trouvé difficile au début d’accepter le fait de

passer d’une équipe qui joue pour remporter les

grands honneurs dans la LHJMQ à une formation qui

lutte pour avoir sa place en séries éliminatoires,

Cloutier y a rapidement vu une opportunité.

« Ça me donne l’occasion d’avoir plus de temps de

glace et d’avoir un plus grand rôle avec l’équipe. Je suis

content de ça. Ça a été facile de m’intégrer avec les

gars. C’est vraiment un beau groupe. Le moral dans la

chambre est bon. C’est un peu plus difficile pendant les

parties quand ça va moins bien, mais nous allons rester

ensemble et trouver une façon de passer à travers ça. »

Guider les plus jeunes

Annie Levasseur
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Rafaël Cloutier dit apprécié sa nouvelle vie, à Rimouski, en portant l’uniforme de l’Océanic. (Photo courtoisie Iften Redjah)

Avec peu de vétérans au sein de l’Océanic, Rafaël

Cloutier se retrouve parmi les plus vieux joueurs de

l’alignement rimouskois même s’il a seulement 18 ans.

« Ça change un peu mon rôle dans la chambre. Quand

je parle, les gars m’écoutent un peu plus. Je trouve ça

bien de guider les plus jeunes dans les parties difficiles.

Je peux leur dire que ce n’est pas parce qu’ils ont eu

une mauvaise présence qu’ils ne peuvent plus nous

aider dans la partie. Je suis passé par là au début de la

saison quand j’avais moins de temps de glace », dit-il.

L’ailier gauche de 6 pieds 3 pouces et 198 livres se

décrit comme un attaquant de puissance. Jusqu’à

maintenant cette saison, il présente une fiche de huit 

buts, 15 passes pour 23 points. 

« Il faut que j’aille faire des mises en échec un peu

partout et je suis capable de créer de beaux jeux.

Quand j’ai la rondelle, je peux faire une bonne

protection. J’apporte mon côté physique à l’équipe.

Avec plus de jeunes dans la formation, je dois exploiter

ce côté. Je peux aussi amener plus d’offensive que

quand j’étais avec l’Armada parce que ce n’était pas

vraiment mon rôle avec eux », souligne-t-il.

Cloutier a marqué son premier but au Colisée

Financière Sun Life, le 15 février dernier, contre les

Saguenéens de Chicoutimi.

https://journallesoir.ca/2026/01/05/lacelle-loceanic-recoit-un-attaquant-et-trois-choix/
https://journallesoir.ca/2026/01/05/lacelle-loceanic-recoit-un-attaquant-et-trois-choix/



